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JUGE STAGIAIRE…PREMIERE COMPETITION.
SAMARAPNEA LE 17 MARS 2007, 
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Je suis MF2 de plongée et depuis 2 ans MEF1 d'apnée. 
Il ya quelques mois le club d'Amiens a proposé une formation de juge apnée. Dans un premier temps je n'étais pas très intéressé car je préfère être sur le terrain des opérations qu’à compter les points et de me faire insulter !!!  Puis sous l'impulsion D'André, pourquoi pas. Cela me permettra d'observer ou plutôt d'espionner, ces compétiteurs et d'apprendre des techniques qui pourraient me servir dans mon enseignement ou ma manière de pratiquer.
il y a quelques semaines : formation juge apnée : apprendre encore de la règlementation ... voir l'organisation d'une compétition et faire un peu de pratique. Ouf, ce n'est pas parce que l'on est juge que la bonne ambiance disparaît !!!
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La chose la plus difficile est bien évidemment d'évaluer une PCM (Perte du Contrôle Moteur). Pour pratiquer la plongée depuis plusieurs dizaines d'année, je mets enfin un nom sur un état que j’ai connu puisque parfois il m'a semblé avoir fumé la moquette en sortant d'une apnée !!! Par contre restait maintenant à l'identifier sur un tiers.
Hier, 17 avril le grand jour est arrivé, première compétition d'apnée, première fois en tant que juge (stagiaire heureusement pour eux ...), ma crainte est de tomber sur un compétiteur qui après avoir poussé trop loin ne fasse un accident.
Briefing par Marc, puis c'est parti pour l'apnée statique et le premier compétiteur qui sera un compétitrice, c'est mieux de commencer ainsi. 
Ce n'est pas si compliqué par contre la plupart n'hésite pas à se ventiler plus que franchement et à se battre pour aller plus loin ... on joue avec le feu. Compétiteur suivant, etc ... le rythme est lancé, toutes les 10 minutes un nouveau départ. Et voila la première PCM ; assez "franche", le compétiteur à du mal à retirer son masque, bafouille, tremblement des lèvres, clignement des paupières, mais rien de plus. Pour moi cela me paraît alors assez évident, Marc est d'accord mais, plus tolérant, il opte pour un avertissement et la performance ne sera pas validée. Par contre sur un autre poste un compétiteur sera sorti de l'eau, sans conséquence heureusement.
Le cocktail apnée statique et compétition est assez explosif et il faut des règles relativement strictes de façon à décourager toute tentative de record de l'extrême ainsi que toute dérive pouvant mettre l'activité en péril. A la décharge des compétiteurs et beaucoup d'apnéïste sont passés par là, si l'on veut aller plus loin il faut prendre quelques risques, par contre il faudrait être bon joueur et reconnaitre l'évidence. Alors là, certains ne le sont pas du tout !!!
Apnée dynamique, la tension diminue un peu. Par contre les performances sont plus remarquables, 130m cela commence à faire. Compétiteurs et compétitrices incluses ....
Free (sans palmes), 109m et le sourire en sortant, si je pouvais faire la même chose avec mes palmes. 
Par contre, je confirme ; le rôle du juge ne s'arrête pas à valider une performance il est également là pour la favoriser en mettant le compétiteur dans le meilleur environnement possible pour la réaliser, et cela de la même façon pour tous.
16 fois 50m, là il n'y a plus que 6 compétiteurs sur les 75 participants, mais attention ; le 50m est bouclé en 30sec et la récupération ne dure que 12 à 15 secondes pour le premier. Il est reparti alors que je n'aurais pas fini mon premier 50m !!!, la performance est là: 12 minutes pour faire 800m en apnée, les niveaux 4 scaphandre accrochez vous: époustouflant !!!
Le relais 15 fois 50m, 6 équipes de 3, dont une féminine. Là c'est encore plus difficile car il est 23h30, certains sont dans l'eau depuis 18h00 (pas si chaude d'ailleurs). Et encore plus hypercapnique que le 16 fois 50m. 2 équipes abandonnent mais ils tous sont brillamment applaudis.
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